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• VIe en . ' avion . . 
MODERN PHOTO 
LA VILLE SE REND HOMMAGE - Le char allégorique de la ville de Lewiston, faisant 
ressortir les qualités de Lewiston. Sur le char allégorique, nous voyons madame Aimé Morin• 
· reine du cen~enaire et son escorte, un marin. 
L'avion qui le transportait avec d'autres dignitaires,· 
~ans une mission de paix, s'est écrasé en Rhodésie 
du Nord, Afrique.-Le secrétaire de 0NU n'était âgé 
que de 56 ans, mais détenait un poste des plus im• 
portants. 
nis1::i::c~é::il~afi~n~Ni~ie~~r~~ Nommé vicaire 
Oag Hanunarnkjold, a par-Ou la vie 
dans J'écrase-ment d'un a\·ion dont 
il était passag-er, et qui était en 
route pour Ndola. au Congo, où il 
devait entrer en conférence a\·ec 
le président Tshombe du Katanga, 
pour obtenir la paix au Congo. 
La nouvelle a étê annoncée par 
le Federal Broadcasting Corpora-
tion de la Rhodésle. qui a annonce 
Q.ue le setrHaire Jlanunai-sk.1old 
et cinq autres pas;;agers ont perdu 
la vie-, et qu'un Setl'l passager vit 
encore, m/lis est très sérieusement 
blessé. 
~1 Hê!mmanikjold é1.ait en rouie 
1 de Lèop?ld\llk>, à Ndola pour pJr-ticiper a une confêre,1ce avce le 
1 
président Tshombe du Katanga, 
pour discuter les plc1_ns de pai" en· 
tre les pays de !"Afrique. 
:r..e secrétaire de l'ONU et ses 
compagnons de voy.ige sont partis r,e IL 1•. ,1,1<:X:.\'-.mti-; u..:s-
de Léopoldville, Congo, dans un ROCHEHH, o,p., vh·nt d'être 
~~~~.°;i·~,:~.~~ns~r~i~~~l~u~~ ':~~ n o1111né ,·lca~rc i\ '" p11roisse St-
sus de l'aéroport de Ndola sans at- Do111lnif1u c de Qui'llec. J,e J>i're 
terrir et est disparu dans la nuit. Dc-,;Hochcrs II p:ossé 1•l11sle11rlf 
P · J r d Nd I années t'onune lUré de la pa• l E CENTENAIRE :~~·iif.:::~if·::\füi1.1:fü: ::::~ ;~1:·;::::.::::~,::~~:~::f v10n qui devait être celui de 1\1 lie<:, M Je1111 1 e,-11ge Hammarskjold 
~ Peu après mmult, (heure d A-1 La célébration du Centenaire de la ville de Lewiston de Nationale ont atliré I attcn- frique) un avion s est mis en con- LE TRAVAIL BIEN 
8 été faite de manière grandiose. les événements :;~:ei~t ~e:au,c:l:1:11~:Il:e~so\~;:~1~! ::~tt 1:\:~~r~i;o1ita:r~r~01:t : eoùte tOUJO~!l'~,oln,;; eherl 
se suivaient continuellement .-La parade de d1man- mondiale qui t"x1~tent P.cluell&- disparu (On croit que cetait la- NATIONAL 
che, a été exceptionnelle.-Grand'messe du Cente- ment ~~~; l qm portait M Hammarsk- RADIO _ TV SERVICE 
na ire à la paroisse St Pierre dimanche matin .-le r e pienuer prix des chai a allé· On a tromé les ruines de J avion Tel 782 6730 
T.R.P. Doran, o.p., adresse la parole aux Franco Amé- gorirp1es fut ds,ce1ué à celui qui aseptm1llesdeNdola 
ricains, samedi après-midi. représentait •·The Sons or Italy",I;-----=====:;.,[ 











a\·ec {'huqne g11llon de 
JICintnre ACHF.'J'ÉE, 
J.,. vrnt,1 Se 'l'er,n inc 
Ll'Nl)l lo 18 SErT 
"\'otre e,;drolt prlnctpal 
pour lit peinture'• 
U • rue Howe, Lew. 7&&-6071 
Le comit6 de la cé!élu·atlon et le "Korn Temple, AAONMS" 
du Centenaire de la Ville de a retu le second. Le trolûi)me 
Lewiston m.;r,te tous les éloges prix fut décr,rné au char allé• 
qui ont déjà été prononcés à aon gorique des nn. SS. Crises qui 
égard pour l'excel!ente présen• reprf'sentalt le~ in11tltutiona de 
talion des dtltéreots événement.li !"Hospice l\!arcotte, !'Orp helinat 
de \a céléllr~tion. St. Jose11h, l'hôpital Ste.-Marle el 
100,000 tbmoins l'Asile llealy. 
On estime que la grande PR· D"autres prix ont été déceruéll 
rade de dimanche a été \·ue par pour la parade comme 11uit: 
100,000 p,~rsonues qui Ion• Voiture avec cheval: 1.-M, 
geaient le 11arcours de la pa• Robert Fisd1H; 2-La compa• 
rade. gnil' F. X .. \larcotte. Véhicule 
La rue T,i~l}o11 était \Ignée d,:1 ancien. 1, Jfi>miugway Tra11spor-
quatre, cinq et six personnes de tation Co. 2. Pharmacie Béd,ard; 
profondeur sur lc-s trottoirs et Majorette;,: l. Linda Moreau, 
les côtés de la rue; la rue Sa· (PinE' Tree Wari-tors); 2. Ca• 
l}attus, avec se" gawns éle1•ée, dels et l\IaJ,wettes, St-Paul da 
donnait l'on,~ion à. m~me plue Trois-Rh•\ères. Q11é.; 3. Les ma· 
de gens de mir passer le dél11'! jorettes du Département du Feu, 
qui a duré deu.~ heures et vingt• :Meilleures fanfares: 1. J~ora 
cluq minutes. Ternnle, Lewlston; %, Lewlstou 
Les chars allégoriques, ont Jllgh Scho.o! 
fait une grande sensation, et 1011 01!"s 1irlx sp(lc!a ux ont été 
corps de 1111111ique ont tait la joie déeernés aux Corps de DrllJ ve· 
des jeunes comme des plu1 nant du Canada: l,:1 p remier prlll 
âgés. a été donn() aux Cadets de St· 
Lea chan d'lll!saut de la Gar· (Suite à ta pace 1) 
e TAPISSERIE e 
50% DE RABAIS 
Bauer Hardware Co. 
239 n1e Main. Lewiston 
.(91k .. Suip) 
CHICK-A-DEE 
• Bonne no11.rrltur• tout •lmplement. 
CLAMS • SttHL\11' Jnmo • 
l'Ol"J,F.'.I' 
Diner• ~ Hndwlehea pour aortlr 
AVIS aux membres de 
L'INSTITUT JACQUES CARTIER 
Assemblée, t.-è~ lmport11nte, Jeudi le 21 Se11tembre l 'enez 
tH-.cut<'r .. t , donner l'Otre opi11io11 venez tou" lh1fr11kh ls~ement-J 
a 11 rè<i l'11s~e111llh'.-e, · 
Comlte de PubllolW ~.C. LI.Mchelh. 
PELERINAGE ANNUEL 
CERCLE DU SAINT-SACREMENT 
Dimanche le 24 septembre 
à w.1terville, Maine, 
J.es autobus 1mrti1•ont i\ J:.l:ao de 111 1'ro\Qi,•me rue Auburn <'t 
de~ ltu(ls Plue et l,h!bon, à' J,ewl~ton. l'ril: $1,60, aller ('t 
retour. 
ContHctez :Urne Arthur l<'ortln, i\ 783-00M, 141) South Ave; OQ 
lUlln Thérè,ie LH11M'11dea11, 93-1- rue 1,lsl)on 78-t-t105J 1•11s · 111!1~ 
t>1rd q11,:1 jeudi soir, ' ' 
Venez nombre11x • rroflt<'-,,..en pour payer vos contrlbntlon~ 
Soyti,; là pour Z heures et de111le, 
Mlle Thfrèse J,11ureude11-11, ~erét11lre. 
et F UNE RAI LLES 
M. Pierre Drouin M. Maurice•J . Verville 
M. Pierre o,ouin, agë de 68 Le serd -e runl.•brc de M. 
... ~, <I.e 4ll rue HO"-e, Ltwistun, Maurice J. Y~n-!lle a !!lé chan• 
est !l<'cfdé à l'hôpital des \'é• té à. Skowhei;an, samedi Je 9 
tê1:11.n11 de Togus ,en<lrtdi der- septembre. La messe sole11.11.elle 
11..er à. la suite d"11ne lon1t11e de requiem a Hé ehaot(e par 
11J..1ladie. le Rév. J,1i.1en Chabot, assisté 
Noé ;,. Saint-Joscpb. ile Beauce, du Rév. Gaston Auger, eom11111 
Qaé., Je %8 .;uln 1893, Il Hait diacre 1:'t du RéT. Léooo.rd F ré· 
le ni, .de Epnrem Drouln et <I.e cbeUe comme sous-diacre. 
Anna Ri»l!on. Il demenr,\it dans Les p-0rteur6 honoraires, ton • 
eeHe loealhé depuis 50 ans. membres d.i l'Assemblée du 4e 
degré fies Chevallers de Colomb 
lit. Dro11h1 était entrepreneu r de Somei·~t ~taient MM. Eu-
en co11slruc•ion et était "l"êtêran 
de !a Guen-e Mondiale I. était 
itime A. DIHll•JUt, Wallace A.,Bi-
]odeau, Gérald J. Do111,tle, Ho· 
communiant de la 11aroisse St- raee J. Fortler. Raymond \Vhil• 
Pierre et nvmbîe du club Mn· more et Harold J. Pelletier. 
,ical-Litt,:'rai,f>, du Club Social 
:: l~=~;-~·:\~::~,!~n!:o~t: 1~2 l~ie to~:S n/:~:~~-::s duact~~nse~tai::~ 
gae du Sl;/\om Je .lf1111s. 
mer~et du C. de C .. i1M. ?.ln• 
den A. :'l'J..cLaughlin. Lester Wil-
Lui surdY"'llt son fp-ou:;e. nêe !!ams, jr., Ma•rnel Burton, et 
Victoria H:m1\in; Jeu,; soeurs, Glo1·us Gallf111t. 
Mml! Eliane Lrifond de ~lout- L'iub11ma1lon a eu lieu au 
'.\hue E,·,11,gelin e Lcrnay 
née CJjlo de Lewlston; Mme 
Alphonse Cro\N,u, née Grace, 
d'Auburn et Mme Florlen P aré, 
née Alda de Ie11·lston: un Ws, 
l'IJ. Wilfrid Fiais de R eadtield; 
une soeur, illme Joseph Lec\at. 
M. Donat-O. Breton 
M. Donat O. Bretoo, autrefois 
de Lewlston, est décédé le jj 
septemhre rlans un hôpital d& 
Daubury,, Co:1n. à la 11uile d'une 
re. d·Au-gusta; df'UX frères, M~I. cr ise cardiaq u,e. L 0 att a(Iue est 
l•raol[ Yeilltux. d'Auburu, et s-urvenue it. la demeure de son 
André \"eilleu.x. d 'Augusta; J3 fils, Jtobert Br~lon , qui dl'meur• 
p,etlts-enrants et !O arrlhe-pe-- A 12 Waterbor&e BroOk Drive, 
tlte-enrants. à Bethe!, Ceu•. 
Son ~enice a été cbanté ee ;\'atlf de Sko11,•be,g11n . il étai t 
,natin à huit ltt"!ures en l'église n'ètt'ran de h1. .Marine de• E. U. 
Saiot-Lou\11 •'t lïnhumuîon a aya)lt fait s<>• oservlee dura nt la 
t't.é ràlte ftU dmetièi·e St-f\ierre. Guerre ll!out!'ale Il. 
Son ~en·lce a été chanté ce Lui survivent deux {il11, M.M. 
matin en l"tég,!ise St-Louis à 8 Robert Breton de Bethel, Con• 
btures par l " Rév. Wiltr!ù Quel- nectlcut et Olh·er B\·eton de 
lette, curé tlt, la p~roisijc. Norwa!k, C,mn.; denx !Hies, 
Le@ po\"leurs étalent MM. MmE- Léon O;i.1l11-et, née Sh-lrley, 
Cl!rford Ro<l.ri.;:ue, Rohert Le- et Mme Rouen Audln(), née 
tourue:i.u, Lndru AsS€!in. Nor-- Fran1:es, de Korwalk; et cinq 
maod P;iré, Richard Doudreault, petlts-entanu. 
ré .. !, Que.: et )1me Jlormidas ('in1etière St.Piet-re de Lewîstou, Philip Brus:1wein. :\liehael Gi- et Roméo B~nudoiu. J,'!ohu.ru1nion a été faite au 
Goulet, de St Jose11h de B,~auce; où le Ré.-. Lucien Clut.hot, !"au- rouard, Walter H. Reed, jr et L•inhumadon fut fait6! au el• cimetière St. Mary'11 à Bethe!, 
aîn~i qu'un frère, M Alhert môuier des C ùE- C de Somerset Darrel Albin. metit:!re St-Pierre où le Rév. Connecticut. 
Di'Ou)n de ,leust. outado. a récité le11 dt.rnlhes prièrt>s &ur Une délég:1.tio11 de \'Aux. des 
~on ('Ol"JJS eHL u110sé 1111 salon la rosse. Eagles était présenta au 11er. 
fun ~rai,-e Forti,1, 70 i·ue Horton, 
Le.,,lston, 'Ji"l les heures de vi. M. l.-J . Pe lletier 
11it~ ront de 1 à t; et <le 7 à 10 
p.lll. 
Son ,wn·i~~ ~era chanté en 
l'ég'.ise St-Pierre, mardi matin, 
â , h. et Jïnhumatlo11 ~Pra fai· 
te au cimetiüe St-Pierre. 
M. Maurice-E. Bouchard 
!'of. }1aurit e E. Boul'ha1·d, âgé 
~ ,, 3l 11011, Ju Old Greene Road, 
e&t dét·êdé -10111\ainement à l'an-
gle des ru"~ College et Sabat-
fus, où il attendait la ve1111e del 
la parade hl Ceu10,aire de la 
ville de J.e1,1inon. 
Les 110\lcle:~ ont dédar~ <1ue 
1,-i, Boiwbu,J a succ'"1mhé i,. une 
atta<iue carii,H1ue. Il tut pro-
1m11cé mort è ijOII. arrh·ée à l'hO• 
pital Ceutr;il Maine Gen.f'ral, où 
Il fut trausl)(lrté fl~r l'ambulaoee 
de Al\led '.\te,]it'al Senices. 
· L& sergent de pO\i ~e Gé1·ald 
Gilbert, et l'officier l.11cie11 
l..ongtin lui ont p1f'té as~Jst11nce 
Jors(!uïl i;,"eH afraisRé. prf's de 
l'endroit oi1 ils ~ond11i~aient le 
trafflc, à l'angle de ••es rues, 
mals il a IIU~lOmbé sous JleU. 
Né à Le'!",'~lon, le 6 Juillet, 
1!130, il H11lt Je fl111 de Alfred 
Bou('b11rd, et rl'Antoinetta Sirois. 
M. l,011 1,a J. reil"'4k•r 
M. Louis J. Pelletier, âgé de 
69 anl:!, pent·,aut da ]onguts au-
uées, barbier de la rue Cedar, 
est décédé l sa demeure à 97 
rue Webster. Le,.iston, tiameùi 
après-midi à la euite <Cl'une Ion• 
gue maladie. 
Né l.i 2S marH 1892 à St-A· 
lexandre, Qutl., li était Je m• 
Jt avai t toujo~i.r! demeuré en ,le J•:phrem 'll Léontine Pelle--
t'elte lo~alHO et prali{1uait \in tlt>r. I! • Jah;sé Sew Bedford, 
métier dans les chaussurerles.1 Mas11., en Jl/16, 11011.r ,enir e•é--
)1 était membre de la Lewiston tabU1· Il Le1"1"1stoo. Son éµouse 
Gr~~~\un·ivo,nt sou .-pouse, née l ~eé\oE::to:r:nlb:~o. est décédée 
Flore11.('e P\llletier; 11a mère, Lui snrvi1·ent oeux 
).!me Antoinette o c rorge; trois Mme Léontine Gossklin, et :.ime 
heau:,c-tils, Lee, a,·iateur amérj. Anita McDamtl; de1u: fils, i\1.M. 
cai11. cantonné en Espagne; Wil• .J.;phrem et J."ernand Pelletier, et 
Jiam. de Le\\ iston, H Chester quatre petir,;-entauts, tous de 
de Handolph; df'UX frères, M. Lewlston; trois 11oe111·s, Mme 
J,éo Bouel!~rd de Lewi~ton et Isiulore Bér:.iul, et .Mme Gérard 
Ro~er Bou<.hard d'Auburn. Tardlr, de J1tl,ano, Qué.· et 
Son ('orps est e::.:posé au salon Mme Yvonn.i Dumont de :Albany, 
funéraire Pinetle, ùe 87 rue K. Y.; deux frères, MM. Ernest 
B,1rflett, l-l'1nston, où les heu- et Hypo!!te Pelletier, de Caba• 
re, <le visite ,;ont de t à 6 et de no, Qué. 
7 ,i 10 11.m. Son corps repose au salon 
,·ief'. ainsi que J'Aux. de9c Vété· 
raue des Guen-es Elra.ogl'res. 
L'lnbumatio.u a été talle au 
cimetlt're St-Pierre. où le Rév. 
John Croz!er a rédté les der-
niè,·es 11rières sur la rosse. 
Sont venus de !"extérieur pour 
ass ister aux funérailles: M. et 
Mtlle Ge-orge Clark jr, de E11st 
Hartford, Coon.; M. et Mme 
lHnH' '.\lnrie 8 11Ùt! 
Soo ~en,,.~ ~era l'hanté mer- funéraire Plnette, 87 rue Bart· )!me Marie Blais, figêe de 87 
eredi matin, En ]"église Sainte. lett, Lewiston uù les lieures de ans, de 26 rne Beckett, Auburn , 
Y-amllle à neuf heures et l'ln- ,·bite sont de 1 à 10 he ure• p.m. est décédée jeudi dernier dan11 
liumatlon ser~ f~lt(l an cimetière Son servl~e ~era chanté mar• 1111 nlln.ing home à la ~ulte d "11 -
St·Plerre. dl matin en l'église Saint-Piene maladie prolongée. 
POUR SERVICE 
AMBULANCE 
ltapide et Co~ia 
Ane Equipemeot d'O:r.ygène 
et conduit par m peraon nel 




~ = = -===.IF====~ 
NOS SOCIETES 
As,i,ewblé-1, meu,.nt le ,le l' UnJou 
St. J ean B,atithte d',\ mérlq m·. 
Oom;ell G.-brle l :So, J lJS, 
111ereredl soi r , k :ac, ~Ptl"m bN·, 
1 1:30 dan, J,.11 ""ll e11 d e f'OI• 
l ecUon !!r de J' I IJ8t;! t ut Jacq u<?I!. 
Cartloer. 






La colonne de ben,•'• 
Cousine Blan .., be 
o.p1r,,,,u " r u .. ,r>fr"" • 11.'"" 
'-Pri 
Nous sommes heureux 
d'annoncer que 
M• Arthur Chavenelle 
M. Arthur Chavenelle 
e5t maintenant associé au 
CONLEY FUNERAL HOME 
de Lewiston 
11 v,:-e nos f a,:,lllté11 modf'"r nes 
et not re JM":rsoond nnus pou ,·')n l 
...,ustalffl ton s ,-o,;; besoins_ 
SERVICE D'AMBULANCE 
DE 24 HEURES 
CONLEY FUNERAL HOME 
T~I. 782-2411 





Ta soirée de Fête est dans 
LE MESSAGER!! 
Est-ce que Vf,as proposez unti soirée. ou que v.,us 1.ve2 
une un parti de fête, de fian~11illes, 011 autrd No11s sero·u 
heureux d'en li.ire part à nc.s lecteurs. vos amis et vohdns. 
En effet, non aimerions transmettre vos nouvi:lltis socialet 
locales à to· .. s ceu:r. qui pourraient v êtrP int~rtissés 
0(/11"' s'il " a un événement d'importance- sociale dans 
totre famille, 11.ppelez-nous ou 11.pportl'z-nous les détaOs • 
Pour nouvelle, sociales dan, 
.• ou ••• 
LE MESSAGER - appeles 
Mlle Muguette Côté 78 2-3506 
eu Heu, Nmedi 9 s~tembre, en 
l'église St..Jœeph. 
Le Meffager - Lundi, 18 septembre 1961 PAGE 3 
Mlle Ann Boulay, soeur de la 
mariée, était demoiselle d'hon-
heur, Mlle Louise Labbê, de Bos• r 
ton et Lewiston, et MJle Roherta 
Donahue, de Berlin, N.H., étaient 
suivantes. M. Donald Biron était 
gacçon d'honneur, MM. Paul Ri. 
chan:!. et Laurier Morin plaçaient 
les invités. 
Cha irman de Partie de Carte:; 
Lors de la réception à la Star-
light Room de l'hôtel Steckino, 
Mlle Linda Bazinet, soeur du ma-
rié, présidait à l'albu,rn·souveniir; 
l'étalage des cadeaux au domicile 
des parents de la mariée, était 
sous la direction de Mme James • 
Thomas. Les nouveaux mariés sont 
partis en Voyage aux Montagnes 
Blanches, ils ck'meureront 146 
State St., Brewer, où M. Bazinet 
est vendeur à l'emploi de George 
Business Forms, de Portland. La 
mariée est diplômée de l'école su-
périeure de Le<wiston, ehle était 
employée à la bibliothèQue muni• 
ci.pale de Lewiston, en charge de la 
salle de lecture des enfants. Son 
mari a fait ses études à l'école su-
périeure de Lewiston et St-Mary'& 
University, Hali!ax, N;S. 
Premier 
anniversaire 
,\l. Laureu t jalbert, propr!é• 
taire de Larry's Pizza Shop, 
située an coin. des rues Chest, 
nut et Park, a eélébNi, la semai• 
ne dernière, le premier anniver• 
11alre de son comrueree en cet 
endroit. 
Centenaire: 
(Suite de la page 1) La Parade Des Pompier s 
La. parade des po~îers a at-
Paul, de Trois.Rivières; les Ca• tiré une foule d'au dela de 20,000 
dets et Majorettes de Ste-Mar- personnes, qui ont admiré, {sur• 
guerlte ont re1;u le deux.ièmt tout les jeunes) l'équipement an-
prb:. ~;:~ d'incendie qui a été démon• 
Les corps de clairons de la 
clas.ae junior ont reçu les prU 
autvants: 
La gra.mle déniouifrto.tion 
tranoo--o.mérlcalne 
Dtsconrs, do T. R. P. Doran 
Monsieur le président, 
Monsieur le rostre, 
mes ehera compatrloteB, 
Je suis très heureux d'adres--
ser la parole aux citoyens de 
Lewlston, en ce beau Jour. C• 
n'est pas la première rob d'ail· 
An:e ~:s :e~~i:~u~.alr~~; d:. ~ -~amedi aprè~midi, au.~emu- ~~~:;~ :se!t!~~~aevua;s ~ee:}:; 
Crlmson Lan.cers de Auburn.; ;~~ d~!i::~~~~;a1~;~~~n: lor11, à p\usleura reprisee, j'al 
3. Les Gr,aniteers de Rochester, par l'Association des Vigilants et prêchtl dans vos belles égl111es. 
:~ ~r:i~-~~:iè~::et~é::u:~·~a:~ ~~::\=sl~u;;::~éb~~~~! 1 no!s 1~::~:~;,n -vo:: e/:!;~a;;;: 
les Buceaneers, et les Crusaders pendant le premier centenaire de I quer des !!.'.:uvenlr11. Plusieurs 
de Berlin, N. H.; 6. les Andrew, la ville Lewiston. ont re-vêtu les eoetume11 d'll y ._ 
Sabres de Portland, Maln.e. Devant une foule immense que cent ans Heureuse Jdé our 
1 Tambours - majors mllltalre11 l'on dit avoir ~tê formée de plus de I nou, ai<l.er à. re-veulr au: j~un 
! ::::s•;n;~: P~~eu;;;~ W~~rlo~~.ce;~ :;t\~~n;iespe:~e o;;a~~a:~: anciens et pour créer une at-
. nca1n, Tandis que dans le kiosque mosPhère. 
t:~'.1 ~0:~io:~. ;o;:::;:;rs~:r:: ~ss::t ~~ni=l~,1~nin~~~::itadà C'~;u:n r:~:~:me:~ hee:::::;1:~ 
dz11ws Sabera, et les Portsmoutb 1a droite du kiosque, les bannières jubilé. 
Golden Eagles.t tous égaux. d,e plusieurs sociétés franco--amê• En effet, Il y a de la Joie 
2.-Les Mousquetaires de Ste• ricaines et à la gauche, c'est·à• dans un anniversaire. Pensona 
Anne de Eerliu et Scrarlet Ca- dire, vers la rue Pine, le groupe à la. première fête d'un enfar.t. 
dets (égaux) 3. 'l'wln Town Ca- des Pine Tret> Warriors. L'enfant d'u:J. an a triompb.é des 
dets de Camden et P..oekport. LE T.R.P, DORAN maladies de son âge. s·n est 
Les gaguaats e.n gardes d'hon.• C'est le sénateur Roméo-T. 
neur: 1. Scarlet Cadets de Lew. Boisvert qui a agi comme maitre 
lston; 2. Crinuon Lancers d'Au• --- - - · 
(Suite à la 1mge 4) 
burn; 3. Rochester, N. H. Gran.i• 
teers, et les Cadets de St·Paul 
de Trois-R1vià1e§, (égaux). 4. 
Duccaneers, et les Crusa<lers de 
Berlin. 5, Andrews Sabers de 
Portland. 
Les automnes joyeux débutent à la 
r,~ messe 
La. graud'n:esse du Centenaire 
il. la paroisse St•Plerre en plus 
d'avoir comme tl<lèles, les mem· 
bl'Cll de plu,;leurs des corps da 
clairons et gardes d'honneur ln.• 
\"ltés du Canada, a pres,que rem• 
Pli l'église ot le T. R, P. Dorau 
sen·-alt de ~élébrant. 
~ cchorale St-Pierre a rendu 
ta messe Ste•Cécile Cbérlon, 
sous la direction de M. Bernard -
Plehé, qui jouait l'orgue et fai-
sait la dlredlon de la chorale 
en. !"absence de M. Roland Pl• 
neau, id mattre de chapelle. 
Ven dredi soir 
Au manè,:-e mllltalre, Yen• 
FIR!sî 
INDUS TRIAL 
Mme :Mar celle :Mainente 78 4-48811 
dredl soir, le déUlé de mode& 
du Centenaire, et la parti<& de 
•-,-,-----------,.--,------...: ' eut.es 1. r~mpll la .ail• de par. 
rue l is'bon 
~wistcn, Maine 
Tél. 783-1401 
········ ··-··· ·····- ··· ·· · ···· ··-·- ' 
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Sociétés d'assistance légale 
la plupart d'entre nous, à un moment ou à un autre 
de notre vie, avons besoin d'un homme de loi. Nous pou-
vons désirer qu'il établisse un contrat, aide à régler une 
dispute ou plaide pour nous en Cour. Nous pouvons 
evoir à nous en remettre à ses connaissances et à son ex-
périence pour qu'il nous fasse connaître quels sont nos 
droits ou l'importance de la difficulté qui nous confronte 
Cependant, tout le monde ne peut pas se permettre 
les services d'un homme de loi, ou l'obtemption d'avis 
légaux, même alors qu'ils sont le plus nécessaires. Et c'est 
en connaissance de cause que les membres de la pro-
fession légale eux-mêmes commencèrent, il y a 50 ans, 
à orga 'liser des services capables d'apporter une aide lé· 
ga le à ceux qu i sont en difficulté et ne peuvent pas payer 
d'honoraires. 
Aujourd'hui il existe plus de 100 sociétés d'assistance 
léga!e qui font des affaires prospères dans tous les Etat$-
Unis, aussi bien dans les vil les que dans les rég icns ru-
rales. Ce sont des affaires au cours desquelles l'argent ne 
change pas de main, car la pratique ou plutôt les clients 
ne paient pas. -
Ces sociétés sont liées entre elles au sein d'une or-
ganisation nationale, dont le siège social est à Chicago, 
mais elles ne sont pas du tout semblables ence qui con-
cerne le genre de client sou de services qu'elles rendent. 
Ce qu'elles ont toutes en commun c'est qu'elles sont sub-
ventionnées exclusivement par des fonds contribués par 
le grand public. 
Les sociétés d'assistance légale, ou bureaux, fonction-
nent avec un petit personnel payé, généralement plu-
sieurs employés et un directeur. Les services légaux sont 
rendus par un groupe assez important d'hommes de loi 
qui, réservent volontairement une partie de leur temps 
pour l'assistance légale et ne reçoivent aucun paiement,, 
quel qu'il soit. Chacun des avocats vient au bureau de 
l'assistance légale pendant une période spécifiée de la 
semaine, discute les problèmes et les besoins des clients 
qui lui sont assignés . Beaucoup de ces problèmes sont 
heureusement résolus là-même, sans besoin d'action 
légale. 
Mais il y a d'autres cas qui ne peuvent être résolus 
au bureau et doivent se poursuivre jusqu'à l'action légaie 
au tribunal. Dans de tels cas, l'homme de loi du bureau 
sert d'avocat au client, le représente en Cour exactement 
comme s'il représentait un client privé qui l'aurait payé 
normalement. 
Les hommes et les femmes qui viennent à un bureau 
d'assistance légale sont envoyés de maints côtés diffé-
rents, par les tribunaux, les hôpitaux, les bureaux de bien-
faisance et par des avocats et docteurs individuels. Un 
homme ayant besoin d'une telle aide peut recevoi r .-Je 
bons appointements mais ne pas être en mesure de payer 
des honoraire~ parce qu'il a une grande famille. Il peut 
aussi être malade et pas en état de travailler. 
Ainsi les sociétés d'assistance léçiale ont une liqne 
d'action souple en ce qui concerne l'acceptation d'un 
homme ou d'une femme venu pour demander des avis 
gratuits ou de l'aide. Et il va sans dire que ces sociétés 
mettent leurs services à la disposition des gens deîoutes 
races, religions et origines nationales. 
AMERICAN COUNCIL 
Centenaire: I son prrmler ~ ntenalre. Après 
. cent ans. Lewiston a survécu. 
(Smh:i ,Ir la Jmge 3 ) C'est une ville vtgourenl, et 
vii:;our.ux, on espère qu'il sur-1 entreprenante; c'est un bd en• 
vina et continnera les trsdl· fa.nt qui SUS"Îtl' l'admiration 
tions de la f·,mille. Cet enfant des voisins. 
est la joie et l'orgueil de sesl Lewiston Jurvlvra-t-elle aul' 
parents. maladies du siècle? aux mala-
La so~lété humaine aus~I a dies é~onomi:iues et aux guerres 
une naissance ,t une ,·!e. Uno possibles? Avec h grâce de Dil'U, 
société naît, vit, et meurt par•: nous l'espérons. 
fois ... M~is. une socic'té fixe les A la nah~anre <le saint Jean-
étapes de sa vie non plus par Baptiste, et à la suite du mira-
années, mais p,:;r centenaires. · I cle survenue à son p<!re Zacha-
Anjourd'hu1, Lewi~ton f(,te rie, lei:! voisins te disaient: "Que 
aera cet enfant ! " Dieu le aa~ honnêtement et noblement eelon mise. Aujourd'hui, tandis q_ue nous 
valt. Jean lut prop hète et pré- les traditions chN\tlennes Que célébrons le prem:er centenaire de 
curseur. Ce qui n 'Ht p,a9 mal noua ont léguées les fondateurs notre Charte, nous reconnaisso!JII 
d11 tout. de notre ville. Continuons de leur contribution à notre ville. 
Aujourd'hui, devant Lewlston vivre les pieds sur terre, mals . La grande partie de cet hlsto-
QUI fête son anniversaire, nous gardons notre tête, notre coeur, nque se tro~ve dan! les ~rohlve1 
nous demandons: " Que sera cet- et_ notre r,e,s-ard orientés vers ~~~:u;:~:i:~~~rs:::~a~~~~ ;:~: 
te vme dans mille ana?" "dan1 Dieu. dus et étrangers dans un nouveau 
de~xneml~l~lean::érlealnef C'est Lewlston est une ville je~ne. ~~:'.:;a~s n~av::~:u~é~:a1!a ;;;iè: 
aOr. Cent ans, pour une v1lle, c est Dieu, et ils trouvaient la consola• 
Une v ille ttançalse? Peut- l'enfance. Et cet enfant vivra. tion, l'assurance et la direction 
être. car dans deux mille ans, Comme Paris, un jour, Lewis• d!lns leur culte e1: dans les services 
les Américains auront, comme ton tétera aes deux mille ans. rendus par les Révérends Pères et 
tous lea gens cultivés, une lan- les dévoués religieuses. 
gue l!econde, une langue de C'UI• LE D~YEN I_I·~· ROWE De l'Eglise ~ont sortis des éco. 
ture. L'anglais demeurant la l'é~e d::1~:n:~~~~i~afn:a~~~ ~:~ i:0 ~~:nc:~sÙ.~s ~:~:~ 
langue premlllre, nous espérons monsieur Ha1Ty·W. Rc,.ve, doyen de charité, un magnifique hôpital 
que le français sera préféré à émérite du collège Bates de Lew- et un centre pour la jeunesse. 
l'espagnol, à l'allemand, su rus- iston. Monsieur Rowe agissait corn- Au début, il y avait peu d'educa-
1e ou au cblnols, comme !an- me porte.parole des populations tion formel, mais Il existait Uri lien 
,;ue de culture. Le Recteur de anglophones de Lewlston. IJ fal - solide avec l'héritage culturel 
l'Unlvenlté de Columbia de sait ressol'tir l'attachement des français et québecols. Bientôt. 
New York est au,st de mon avli. Franco.Américains à leur genre pour le plus grand bien et pour 
Dana mllle ans, . dans deux de vie et à l'Eglise tout en se con- do~ner du p'aisir à t:xis jalllls-
mtlle ana, Lewlaton sera encore ~~1:n~0~: ~e~mérlcalne. Di· :~ies<:' d:a;:~fa~, 1 ~~j~r::; 
une ville catholique, pour la et les g,ramies orgues de St-PierN 
majc>rlte, une ville religieuse à Le cllsooun de M. ltowe et St-Paul. 
99%. Il le faut. C'est ce que Il y a cent ans, le pouvoir des Longtemps avant que les sport1 
nos ancêtres noua ont légué de Grandes Cataooctes de l'Andro- d'hiver eurent la vogue, des mil• 
meilleur: notre fol et nos trad!· scoggin poussai t avec constance les 11«-s de vigoureux raquetteurl 
Uona religieuses. roues de bois de la surgissante ln· nous visitaient périodiquement. Et 
dustrie des textiles et du déve!op. li y avait les clubs sociaux, le• 
Les Russes pourront aller pement du commerœ de Lewlston. divertissements traditionnels, les 
dans la lune, et y reeter e'ils le Puissante comme l'était la rivière, célé-bratlons de fêtes religieuses et 
désirent. Noua voulons, A Lew• l'automation était très élopc. des fétes légales, des fétes pat ro~ 
lston, continuer d'adorer Dieu Les cardes, les métiers à filer, et nales et des anniversair~. 
sur t erre, en attendant d'a ller le~ métiers à tisser devaient ê t re "Le frnn~s, à l'alSt:, débonnaire, 
:~es:ie;~u/ trevm:a dl: ~~~iston :~~~:e;e~!s f~~!é:s. r; : ; s, gi~~ AvJ~~:W!ine, Jnuslque, frétllle--
plus te rventil d~ monde, ema~: ~:1fa1~s1!~p~e;d:s~~nf1~~~~-a i~ ~ Est t':':.in:~rs heureux, quel q~e soit 
les gens de Lewlston ne sem- aahester les machines, m ais lis ne le roi, 
blent pas encore avoir perdu Je pouvaient pas les faire travamer. Et, souriant, eha.!18e la ml'lère là• 
bon sens. C'est pourquoi je les Et ils sont venus, par milliers au bas." 
félicite. cours des années, des fermes et Cowper 
Conservons doue ce seus con· des paroisses <lu Qué_bec, empor- Des chefs civiques sages, dans 
cr~t et ces aspirations spirituel- ;:~~~~:c~~s ~~;li:10~:s~~~~; des cla!<.':es spécia1'es, ont donné 
les qui nous aideront _ à vivre qu'ici se trouvait 1eur Terre Pro. (Suit " ,\ la 1mge 10 ) 
... only electricity 
provides flameless 
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Dédiée aux habitants 
notre communauté 
la Marche du Centenaire, composée par Anton-E. 
Mainente, vivement applaudie. 
La Marche du Centenaire. 
com110sée ;ip.;c-ialemeut par An• 
ton E. Main ente, d 0 Auburn. a 
été chaleureuse ment applaudie, 
ain 11 i que le ('Om r,oslte ur , lori• 
qu'elle a été jou ée en concert, 
('("nfeu niu l cele lJ ralion here. 
"'S;1lu1e 10 you w ho now h •o ·e 
l't.'11.l'ht"(I the lmmlredth 
year. • 
"DeMr J ..._,,..1,:,1011 we 11our lolally 
tlo humbly 11ledge ,mew, 
lors de la ,i:10. nde so,rée de apec• "\ n(I ,.. , n• I, ,. ,1 1 our ra ,th long 
ta cle et couronn ement de la i lhl" m ,ou'' 
Rein e du ('en tena1 re, samedi 
sou a u maut>ge d~ Lcrnlston M Qui pou1ran:nt êt1e trad uites 
Mame1a e a cté établi à Lewis Bin~i 
ton du11rnt de longuei; année!<, 'ion~ 1<.1>luvu .. 11, ec f1l' rl• 11, 
avant de se fher à Auburn . où 
dirl~p, la l\la111e11te S<hool or' 
i-(·l (·brnl ,on dn cl·11t (" n,.ire 
d ,• llOII' -' citf. 
LE n lr.f'A l?'l'EMENT D 'l1'fPIŒ.SSION COMMF-C.Al. l 
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Le Messager 
P ublishing Co. 
P eut vous assiste r à résoudre vos pro bl t:mes d 'i mpresi;ioa 
Nous somm es mainte nant e a mesure de fa ir e le t r avail 
d ' impr imerie d e : 
• Envelappes 
• Têtes de Lettre• 
• Cartes de Loyer 
• Etats de Compt es 
• Imprimer ie en Relief 
• Travail en Couleur• 
• Invita tions de Gra dua tion 
• Cartes Commercialea 
• Meuua 
• Ra pports de toutes sortes 
• Invitatians de Mar i.age 
• Cartes P er sonnellea 
• F ormes Rayée, 
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IOe anniversaire du Sanctuaire de 
Notre-Dame de la Salette, Enfield, N.H. 
I.e T rid uu•n soleunel com mé• ro11t a u'I: 11{,J,,.rins l'évtlnemeat d• 
mora nt le 1 1;-;e an niversai re de 
l'apparit io n de Not r<"•Da me à 
deu x pet its l'-<: r:,,n ts sur la mon-
tagne <le L,a Sa let te en F'ra nce. 
aura lieu jen d!, 1·end redl etsa· 
medi so ir, les ? 1, 2 .'L 23 se p-
Il y a ura v roces, ion aux fl a m-
beau x tous lee soirs. à 8 h. p.m. 
l~e prêd lcate:11· &t' ra le Rév. l 'ère 
Ma urice \ ïens, M.S., no u1·eau 
Supérieur et Directeur du Sanc-
tuaire. 
Dimsnche , Je ! I septembre 
on f<.'tera la ~olc>mnité de Notre-
Dame de La 5'nlette. Pendant 
l'apri'-8•tuid! 1Ps Pèns rarnute• 
L.a Sa lette. A 3 h. 11 r aura 
P n><'eS!!lon <1 11 T rè1 Saint Sa!."re-
ment et Bc'nédkllon de• m•l•d· 
Pou r terig;ner le Triduum So-
lennel en 1°1,lnneur d e:,.. O. d• 
La Salettt, le: pèle1·in1 de Bwf-
ra lo. N. Y. "ouronnPro11t la ata• 
tu e de la Vl;-i·ç-e en plt>ur~ d'on 
dia dème de r06e~. selon une 
l' iellle cout:nne po!onaî,w. 
Toui sout invités à par1id1,rr 
il. ces cE'r·;rnonies relh;iN1 <'>J. 
Pendant C('; qnatre jour~ dl! 
p•·i:•re~. uou, 1mplor,n111, :-:u11e-
Da1,,e de L; S~lette d'at o,drr 
The Simple Pleasure of Beer 
does wonders as a 
cooking ingredient 
Jouissez du plaisir simple de la biè re. 
MAINE DIVISION 
UNITED STATES BREWERS ASSOC(ÂT10N IN'C 
AUGUSTA' ,. • ~ 
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Les Scarlet Cadets 
Les dîgni'.~i,.es de la ville, et les juges de la puade étaient 
ici présents dur la platt:àforme érig€e devant le magasin Peck'~ 
sur la rue Mdn. Tous ont été enthousiasmés de la préc"sion et 
de l'attrait quP présentaient toutes les organis..'ltions qui par-
ticipaient à la parade• 
- - -----------
Brillante ouverture des 
fêtes du Centenaire 
MODERN n10:ro 
LE VIEUX F ERMIER DE PAR.CHEZ-NO U~ - Le ch ar nllégorique de la com pagnie 
Geiger Brothers mettait en ved et te m onsieur Raymond Geiger qui prédisait l:t. température 
afin de prépar:_er son fameu x alamanch le " F f\r m ers A lmanac"• Puisque l'on parle de la ferme, 
La fin de s•·mnine d'activités 
des ft'tes du Cunennire de. I,ew• 
iston a débnté lit, fa~on promet-
teu~e pH!" uue pa,-ue de carteb 
a,-compngn~e d"un défilé des 
u1odes and .. nneH et 1nodernes, 
Ajoutant i !'éclat ile la soirée il ne manquait pas la. vache, les f ermiers et les_ f_e_,m_i_èc_es_· ----~--
fie vend redi, était l'ap[)arition et 01xanisntrire de la soirée, pré• à j\1])e lon;:u,i et ('Oi-Ha!\e rnoll• petits .clrnpen.ix gcn1·e bonnet. la 
de ;\Ille Dawn Chri~tie, :\liss se11ta à ;\l. :-."ormaud J. Vermet- lant faî~nit le• eommeut;1ires des dentelle et les n,lrnns <'onq,o-
:\laine 1961, qui a seni de man• te. chain11an général des aeU· modes ancie11nes, i:;1·acieu~c~ et ~:,nt toujoHrrl la .i;:irniture. ~~t, 
nequin dnns la pi·ésentatîou fi• rit~s du centrnaire, 1p1l rendit é!é;.:rntts. La couleur noire il ne (aut 1rn~ ouhlie,· lf' parn• 
nale de~ toil.-ttes et a exhibé de honimage aux citorenR de Lew- domlnttit. en satin hrnch(', t,1r- sol, indispe11>.1ble i, •·t:t\e l'])O• 
,·eu(]redi ,w 11·, li; s<·Jileml>re au supe,.bes diaPiauts, pro,·enant de iston J)Our leur excellente coo- ret11~. jupes drapt'es. coro;ai;es que, et donr. ks t'léi;:1,utes se 
nrnni·ge ilt:, Lewiston, sous !es! la h!iouterie llenrl Xoliu. iifr;ot!on et Jiarticlpalion aux moulants, ahondamment ga1·nles sf'rnilent rorr .1;rneieusement. 
ausnie:s dA ··Hous,- nr ('ha,·m ., C"est Mme Cécile Levasseur, préparntifs et aux événements de dentelle, ces robes à pour ou J,.• 111ot1rr11e 
Les Costnme~ ;rn(•iens étaient qui a a<'cepté le prix décerné au du centenaire. Il salua égule- cous~inet, :n:iicnt n-aiment C"est par ,a pn1sentution d<:11 
fit'remr·nt portés non seulement perso1111e! <le l'hôtel d<: ville, 
])Our arnir J<J plus grnnd nombre 
me1ll la vlll" d"Auburn. grand air, et étalent Portées ;\ costumes sport 1111'a débuté la 
en sd;. Le~ !ll('ffihJ"es du Conseil mu- t·uvir par l•èS mn11ne,1ui11s. JI y pri'~entation des \•He111cnts d"au· 
ne. m,il~ de membres pt·ésents costumés. niclpnl, de Le"·iHun, les com-
eeR penonrHi~ t>t ~roupeR qui Un autre prix, celui-là allant à mi~~aires du comté, et les mem• 
rcmplis~aient la va~tt· ~,dle. la personne 1iortant Je pins bres du C'ou~nH nn111icipn\ d"Au-
Car les h:1i)1tants de Lewiston beau coRlum'l ~ntien a été ga• burn t'rnll'nt préRent~. Joie, 
ont fn!t prnn1.> d·un bel f'sprit i:;né pnr Mm<, Dwight Edwards, giiil'lé et fierté be ll~nient sur 
fie fierté ci,•ique du,·nnt ces d'Anirnrn. )lme Edwnrds a,·a!t tous les ,·i!l-1i;es 1.>t se répercu-
journée~. et se sont lancés à !Ill~$! prHé 11omhre de robes an• taiellt ù tra,•f>rs toute la Mille, 
eoeur joie ,bn>1 la r,:te. Joints. ciennes, lui ,111partena'!t, décort'e aux couleurs nationales, 
tl11 n:ste. pn~ J,ra11coup de ceux Mme Yfl'gin!a .'\tcsen·e, 11ro- .\11le Sally P1·011(l, lrnblllée 
de la ,m.,-ijoeur d"Aulrnrn. prl.étulre de J11, Bouse of Charm , d"une robe ancitrnoe jaune pftle 
a1•ait an~si i;ne superbe 1·0Ue en joun!"hu!.. et d.- demaiH! Le, 
salin grls, br0<hé, il. manches Jelmes fî!les a in,ent les rh4·n-
gigot, une autre en satin rnuise dnils de tous genres et de tou• 
a,·ait une ~orte de casa•rue ••n tes coulenr~ a, ec J111ie,i de · (·on• 
dentelle noire et un vol.1nt de leur as~ol'til' ou (•ontrnst;1n1e. 
méme dentelle au l>as; une au· Un "êardi.i,;,in"' bel_c:e a('compa• 
tre était en ·,elour~ prune. celle- !\Httit une jupe à lnr;;e (';ll're:,ux 
ci longue et droite rehaussée blancs et n•r·t~. Un tri-!J joli 
d'un volant. Toutes ces robesl ensemlJ\(> com1lJ'.,n11lt une Jui,e 
étaiell t accompagnùe~ de Jeurs (Sulle à. la J'11ge 7) 
Les Ca dets St-Paul de Trois-Rivières 
Voici les Cadets de !'Ecole St-Paul de Trcis-RiviO:es qui ont fr.it si belle figure d«. .s '" ! 
parade et d.rns l'exhibitibn qu'ils ont donnée {'. l'occasion du Centenaire de Lew:iston, La ville 
1
. 
entière a admiré ces jeune1 e_:_t .:.:''_:c"':__c.:P'c:_éc::.::is::_io::_n::_. _____________ _ 
Jeunes Franco-Américains honorér à Montréal 
1 
Sept jeu11es Fr.:.nco-américaim;, vainqueurs de concours de composition et d'épeJl:\tion en 
français organisés par les looales et les Cons1 ils régionaux de La Société des Arti~.1.ns aux 
Etats- Unis, viennent de rentrer de la métropo:e canadienne- Ils ont été présentés samedi de: 
nier aux délégués de 200,000 sociétaires de cette coopér.:.tive d'assurance à l'occ.'lsion de la 
Convention annuelle- Le lendemain, ils ont purnluer le délég·ué apostolique au Canada. Son 
Excellence Monseigneur Sébasti.tno Baggio, conférencier au dîner organisé par La Société 
du Artisans. Sur la photo, de gauche à droite: Mlle Annette St-Hikire, de Williamstown; Mlle 
Suzanne G.ïrîépy. de Montréal, l'une des cicercnu du groupe franco-américain; M. Raymond 
L'Heureux, de Manvillle, RI.; Mlle Hélène Cùté, de Woonsocket, qui a présenté, au nom de 
&Es compagnons et compagnes, un discours det't:merciement fort appkudi; Me René Paré 
ptsident génér:i.l de La Société des Artisans; M• Pierre Robert. de Montréal; Son Excellence 
Monseigneur Sébastiano Baggio, délégué apof-tolique; Marie Varin: de Montréal, autre cicerone 
du groupe; Jacqueline Clermont, de Lowell; Paul Bail de South Athley, Mass•, et Lind'\ Malo, 
de Lowell• 
------------~ 
Brillante: ~-:::s dr:u;:ul~:lt ~:;· j:r~t::t:~1 :::;t~.e c::\ndevl~:~tueur trois-
(Suî to> de la l'ago> 6) laient aus~I dans la collection. ' P;e;rml les tl'ès jolies robes 
Lf's manteaux montre1it une de 11Hits soirl', Il faut citer, unti 
A LA DEMONSTRATION FRANCO-AME 'ÏcÂi 
Nous voyons les dignitaires prése:i:s à la g:·ande dé;r,o 
des Franco-Américains dans le parc municipal, samedi au 
midi. Première rang€e, g:mche â. droite, l\fll!, Ch<1.rles Cc3 1,, 
,échevin; Paul Couture, échevin; John La vertu, échtvin; le m ir~ 
Emile Jacques; Roland D· Landry, échevin; et George F. Cr:!, 
échevin• Deuxième rang·te, gauche à droite, mo"sicur Romto-T• 
Boisvert, maître de cérémonies; madnme Hélène Bis~io:mette; 
le T. R. p. Michel-1',1· Doran, prieur des Dominicains- Troi~" 1c 
rangée, MM. Louis-P• Gr.gn-é, commissaire du corn#..&; H:1>-r • V 
Rowe, repr€sent:int des populatioJës anglophones; Joseph Pofr 
quin, porte-parole des Fra':lco-Américains• 
l!OiJ'-e port(e 11vcc une Jnquette 
orange bro)lP, hordl·e de noir. 
Un c0l'S>ilse rle jers('y noir était 
pol·té avec une jupe noir, oi· et 
b!anc. en tîs~u Jar(Juard. 
Quatre jPnnes filles étalent 
prdes à hr:i.vi,r toutes les ln· 
tPmpfries en jolis impennénbles, 
et munies de para11\uies. L'un 
(les mnntcan~ de rouleur or vert, 
Jlnrapluie ,·ert; 1111 autre, tout 
hlonr, très él~rant, t'tnlt accorn• 
tendante à Hre plus Jarges, toilHte en chiffon bleu ciel, à REVENUS EN TEMPS - Samedi après.midi, les rnembr"'s 
1·arnpleur répartie gt.'néralement jupe très gon!lée sur des ju- de I·"t G&rde Nationale d e Lewiston revenaient en ville après 
d11ns le dos, ns• ~ont 0e forme, pons; une ~ohe en ehi[fon et avoir passé deux semaines d'entrainement â. Camp Drum, New-
pins en\•el!J]),ianle, ~n riches et sole rou)!.e, le dei-rière de la York. Nous les voyons entre le manège et la Lewiston Hil'h 
moelleux tis.,us et soul'ent com- jupe formant un gracieux Jtan• S_ch~ol• Les Lewist~n ont été _mis en alerte par Je gouverneme;t 
piétés d"un e•,l de \'is"on. J~s neaux; une l'Obe noire, très chk, federal et peuvent etre .'lppeles sous les drapeaux n'importe guel 
manc-hes s·anétent souwmt au- comprenait 1111 corsage en ye- temps-
::~::s c!:u:i~l!::~~~ in~~:n no~reue: ~:;;:ta:u~111~r:\:n~·anug:e d:u::11:1~" ---',.'--, -,-,b-,,-,;-.,,-, -q.,-. .,-,,-,-. -,-,.,-1-E-,.-oa-,-.,-,-,Jc-ss-.,-, -,,~li~ 
blanc, avait un double poignet lonnés. Une robe en ebiffon coS!ume, )Ille l\laine portait une et .\11\e Géralfia Plourde, une 
!ntt!rleur. J.e brun se,·a la rose très pâle, à ,cÔrsage bro- belle colle~tion de dianrnnts, mon1re O,nÎ>t'a. ofh,rte. ainsi 
pngné n·un parnp\ule rouge couleur favorite de la saison. dé, et une aune en dentelle et collier, pen'i11nts d"orei!le, bra- fJUe le peode,.tif pnr le bijoutier 
nuancé. 1111 manteau brnn, était porté eh!ffon acajou ont été égale-
Dans le r.renre plus habillé. aur une robe en tricot rouge. ment très admirée. Lors de sa Henri Nolin. 
::~e <'~:1; 1.:~:~:su:: ;::!e~: ~~i~ ~:r:.iso~t::~;~m:::sl ~::t~:~l~ !~;:lè;:ri:t~!."1!t::sn M:~ne, s:~.::; Jars. Peggy Brndhun. Ann CaHon-
celet, bague et broche représen-
taient une ,·~leur de U,,000 dol-
Les manneq~ins étaient )llle11 
11etlte reste garnie en 01·11nge. porté par ~Ille Da,•on Christie, une robe de forme princesse en Un rideau bleu, et des cbif- guay, .Janet Wellandei·. )larilyn 
~o~,/:se;:~~:a::,composalt d"une !ta!~r!e i~:e t~l~:-~:~:• ~!è:1a;~e;1: ;::~: ::ir:~,g~it~": d~:;:. h:::: fre9 d'or furJ>rnient 1111. joli dë-1 )Tason, GrHelyn :.1orHe. Conni" 
;;;;================a-.--=====;;;;;;===a. l :?:st d;ai:cèé~~:en,;~~ L::~\ Le~·I:~ ~:;~::~;e ~;;:~. P::::.i1~::ot:.-,ofi:~ 
LEWJSTON LUMBER CO. 
Ligne Complète de Matériaux de Construction 
Qualité •upérieure 
"Grand terrain de Stationnement" 
25 rue ·rampa Tél. 4-6484 Lewfston 
sieurs inl1.>nll'ltal1ons musi('ales nnci(>nnes. <et ~Jlles Doreen Arl· 
cb11nt11nt Mi~s Ji.merlca lorsque J,:1. sue Conanl. Pam Rnfnell, 
Mlle Christie est npp:irue en Ju(l\' Ry\an,l"tr. Jnn ':l Clark, \'[• 
:::::;e ~~ ~:~u:.ûtéM~~:\:ri~~. ~\~~~i:;'.ie, l:;ll;ir.- ~~~pre;i'a1'.~::;:. 
He .e.t Sharon 8elloppe .()Ille Sharon s, hop),e. )lme Cai-iene 
Lew1ston-Auburn) ont presentél Xelson et Diiwn Chrh,ti<'. 
les prix qui sont allés à Mme 
Erne11t St. Jt>an, nn pendentif de Jugeant les coHumes anden1 
-Olamant; Mme Walter Wood. ~taient )!me H:,rri"t Slmp~on, 
un cel"ltflcat de n1ar~hnndise du )lme Eltor\ · l'nl"~· Mme Allen 
~:;:~:~n.m:t;;~nt~:~1•q~ih111~::~~~~ ~ ~e~~I, /1~~r~~:;~~ Rowe et Eve-
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:Zmile Dnprf 
Une grande attraction 
Aux toutes dernières nouvelles. noofi sommes mainten<i nt 
certains d'avoir parmi nous, le 29 septembre, vendredi, à 
l'Aréna, trois fortes peraonnaJités du moade des sports: 
Yvon Durelle, Emile Dupré et Paul Jones 
Fai~ant annc\ !l sa science de de l'b'.m[lire Britannique, ser!l. 
la boxe et (1" la !ntte, YY0n Du- l'arbitre du eo111bat qui met aux 
· reHe. un jou~ champion de boxe 
TRIAT 




r,rises Emile Dupré et Paul 
Durel!e ,nt un homme d'or-
drE'. Si l'uu ou l'autre des 
lutt E" urs oublie Je~ lois de cette 
sdeuce, li entrera en action et 
manlfestE"ra sa puissante tech-
ni11ufi' 
Parmi les dPux lutteurs eu 
\i('I.', celui rpi semlole déjà avoir 
!a ra,.,ur dn public est Emile 
Du1nfl. 
Duvrf. un homme poli et 
courtois, esi un lutteur émi-
nt>nt, champ!'>n des prol'illc<'s 
maritimes, Nouve!lU-llrunswkk, 
Xon,·elle-E<·osl<e, Ile du Pl'ince 
Edouard, Terreneuve. A sa 
d~n,lt'-re re11<·l)ntre à ?.loncton, 11 
faisait salle <:-omble. 4,000 pP.r• 
son,,es veni,ient e,;l)rirner leur 
enthonsiasm~ 
D11pré. connu à Ll·w iston où 
Il e~t déjà v'nu. s,.mble enchan-
té de re,·oir notre ('ité, comme 
Il l'a dit d~n~ son dernier ap-
\ll'I :rn té),\prioue, 
Paul Jon f';, moins connu pour 
le momeut. est un lutteur dut 
1 ::~n::~li1;~s l'.~ia;i;1~:i~s.anl!cl;;~; 
11e rort, maJ.J sa comp<ltence E'St 
1 reconnue. l'n lu•1·.11r r11rnlif!é 
an témoignage d<'s sportifs. 
Le combat, eelo11 la tech11ir1ue 
bre. Yvon Durelle aera Tlslble 
ii. Le,dstou, a11 Soci;,I Club, 178 
rue Lishon. Tous les amatl'un 
DIVIDENDE COURA~T SUR EPARGNES 4% 
First Federal Savings & loan Ass' n 
276 rue Lisbon, Angle Cbestn•t 
Lewiston, Maine 
"'Ouvrez un compte aujc.urd'bui ou ajoates 
1 celui Qne vous avez" 
de lutte et \Joxe sont Invités à f Lishon et Bill Davis Smok8 
venir voir ,·et athlète de haute Shop, de la rne A~h 
;!::sne~ pa!et:l1mi1:_s enfanta ne ! ou~: ~:e :;~~.~ec1:~~:e. dt"~l::1~: 
On pent ~ncore se orocu!'erl' qualité. Soye1. présents à ce 
des bonnes places che1. I@ Pro- apecLacle qui 11rolonge les ft'les 
moteur 0111:>1 Cau1·in, che1, ~Dl. Les b111ets se veudent vite. 
Dubob, blJoo.ttler d& la rue Df!pf!cl1er.-vo1u. 
Le passé nous revient 
l
den,; dans troi.'J. sera une ex-
hibition de force et d'adre3se, 
1111 spedacle de haute ,·aleur Voici une photcgraphie de l'équipe de hc:'sey de Western Union, prise en 1932. Première 
j sp~;t:~::· év~n~ment à ue pas ~:1eg!:n~é~,a~~::pt :~~~:~,AJ~~~~;~~:;ttX:;iît~::) i~:;~\tet,e,1 r:~f:u!~:~~-J~~ Ni~~~e~:ux:; 
-----' ! oublier. J eudi, h~ :?S septem- A. Ch[ISS6. 
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How big must a company be 
to have a Savings Bond Plan 
for its employees? 
Wt know of one man with 3 employee1 wbo recently estab-
lished for them. a Payroll Savings Plan for U.S. Savinp 
Bonds. 
That's an extrema enmple, of course. But U.S. Treaaury 
files list thousands of companies with less than 100 em• 
ployees which have set up this convenient way-many on 
their own initiative-for their people to save for the future. 
Security is for all men 
People are people wherever they work, with much the sama 
needs and desires for education, new homes, travel, a com .. 
fortable retirement-and a strong America. 
Whether you're a stenographer in a billion dollar corpora .. 
tion or a clerk in the corner drugstore, the Payroll Savings 
Plan is the world's easiest way to save for these needs. You 
simply tell your payroll office once how much to set asids 
each payday. The rest is automatic. 
Guaranteed safety-guaranteed growth 
U.S. Savings Bonds are an absolutely riskless investment. 
The Government guarantees $4 for every $3 you invest 
whcn you hold your Bonds to maturity. You can get your 
money, with interest, whenever you need it. And if your 
Bonds are lost or destroyed, they will be replaced at no cost. 
Why not ask your employer to sign you up today? (P.S. to 
employers: If you don't have the Payroll Savings Plan, a 
letter to the U.S. Savings Bonds Division, Washington 25,' 
D.C., -will bring a prompt reply with materials and easy 
instructions.) 
•Big achievementa com• 
J.n amall packages" 
..,Y• Cor!lalld J. s,1wr, Praùknr, 
C. J. SiWcr J~UHkr•, Inc., St. P,u,1, Minn., 
0M Vice Chair111Gn, National Smal/ BU11ne"' 
A.dvWry Cow,cil 
&nall companies account for a large 
perœntage of the 8 million PayroU 
&vers who buy a million dollalT 
worth of US. Savings Bonda every 
hour of every working day. We are 
proue! te help our employeeseave for 
eecurity-proudofourpart.inhelpin& 
to keep America alrong and lree. 
You save more than money with 




PROGRAMMES DE LUNDI 
LUNDI MARDI MERCREDI 
PROGRAMMES DE MARDI ___ . -
W0IB -Olt&mlll l Wlll'l'W - Olwmol I WG.t.1' - Obauol 11 WOIB - Oloamiol 1 WMTW - CbanneJ 1 WGAK - l'Jb.annel ~ 
Dl!:LIOIJ:OlC - ""Ul[ -
DILLJIIJR AU GOUT 
IID.nlopp 4e C•Uo11l'lan. 
Pain Bonny-Bo:, 
le breuvage rafraichissant 
.. P"I• fP•ll plu lonctem,-1 
Oa la.YOrl ~ - UtN 
@_~J qui iJ~ satisfait 
• sans gonfler 
WCS.11 
$:-l5-SiP On 
f:1>0-F1,r1D M1,rket Bepoft 
8:80-ContinBntalC!anrooa 




10:ao-Plo7 Yoo.r B110,11 
11 ,oo--Th Prl•~ [1 RlrU 
l1 :30-0on~ntnlloa 
111:00-Trulh or Oo,..equ•-
U :80-ll Coold 8, T'.,. 
1,011---We~kdo 0,, 8 
• :00-Jao M.urnJ ~-
1 :IO--LortU& T'...a, 
,,o~Youns Dr. Mo.1ou 
CH -1 
•~rl 
'J:Oo--l>aoc'1' t, Y:1 Ba•ln••• 
T:80-W-,or, Trab, 
8:80-Th• Prie• la BIJ:ht 
9:00-Xran M v1i,,.,. Theatre 





SAM'S VARIETE DR RKtGNES COl'PES A l,A MAIN 
iM8 rue Mata Le,rlston, Malff 
~ ous avez tout essayé -
Ess11.ye1. malntenont le metlleur 
Tl<:T .• :rnoNlil BTate 2•PJ48 
PROGRAMMES DE MERCREDI 
W:MTW , CH -8 
LIBRAIRIE FRANCAISE 
CARTES ET CADEAUX 
Pour MARIAGES et "SHOWERS" 
Nouvel M80rt:lment de moulures pour encallrem-t 
Objets de Piét6 
• 278 na Lia bon Til. 78 2-7031 Lawlon 
7:~,-n,11'&1 







1'2:30-Burda for Tom orro'W 
12:45-Gnidlns Ltgbt 
t:oO-Jllnnl, E llla ShO'II' 
t :BO--A1 Tho World 'l'lln,1 
1:00-J L ed 'l'hru LITOI 
1:81>-Houe P i n,' 
l:OO--MUll01111alN 
l:10--YerdlctllT-
GAGNON'S PAINT STORE 
P eintures O'Brien - Tapisserie 
Al,plication de Peintnre et Tapi!!se rie 
HD RUB PllK n.L. .. TMI LEWIWJ'(l?f 
LA TELEVISION DE JEUDI A DIMANCHE 
PROGRAMMES DE JEUDI PROGRAMMES DE VENDREDI 
"1C8R - Cb~T1ne.J I WMTW .•_ Cb~nnel 8 WGAR - Cbannrl 13 
11,,r,-:s!1n 0 11 
1:50-Farm Ma.rll:1t ·-ri 7 ou-T...i•, vne u-,.,,.. ,, 
• "'' •• 11 .. , .. ~~· }!,..,.., 
o ~o-Llre <>I JUln 
t<t -uo-e. , W"-• 
I" •11-1•1,..1·., .. ,H"11•I> 
u 00--n, 0 P r lo11 r, RkU 
:; ·::: -:1:"~!.,:i' a~"V~:4 "~" ..... 
~ ,nn--,v-i.,1to~ r On: o• 
11··10--The.l.oret!o'i'•nua• TtthtT• 
:.;-:=~:.....:·~:~::. 
,,oo-M• te Room Fo• D•dd• 
4 •.in-fin~·• Hnll,woo,1 
,.,11~-J>•"·-,.•· .~ .... 
1 ·116-Whirhhlnlo 
• ·OO--fl•n~ St• lltnn 
';'~]?::!:~~:!~ 
l ·<>ll-lbrh~lnr P'oth~r 
tt:OG-r.u• t Ghnot 'ro.ln 10-nu-r....,.,,1,,,v.,.. 
::;:~~~~...,09 
11 -1~ -~· ~ ...... 
8:1~-••u,. u<t n .. -
1"4-T••UJ Beu PluM .. 
L0:~,;-.\1.,rnin• Mo•>• 11:0-Gale Star• SJio• 
11:30-t."" 1i.u Re • 
l~a•O-C•••utl•c• 
12,~,;-~,,n,bH Plu .. 
1:00-Capta!n Dnill O,lef 
1 • ~0-T,!•llt a11<1 L .. rtul 
s ,oo--Du u Cnurl 
~ ;:::.:z~.::!~ ~=r·A u., 
! ;:::::!:,1~ v;:nJ:i'.:."J. 
5:00-l'r:MkY •n<I lli• r ,1 , nd . 
,,~n-euh Shw 
7·1~-Vidnr• !<:~itlOJt Of 'ni• 
1.2,-~•••~·:h Yi,ur 1v .. 1be-r 
7:llo--Q,,J,k o, • ., ~ldl n ., 
1:00-noirne. ae...i Slk>w 
: \ ~i=~":1 T!~~u~•·n, 
9:~B-.,.b' UnU>och.1.l>'" 
}~:30-~•,ita!n ~u~d Gr!•f 
?~'.1~=:;~•; .~u~ ... u .. 
tt, 18-W oltd'a 11•• Mnt• 
1,00-c.ari-oon c.,,.1v,1 
J.h~,~~'~"~!-'!1 World 
s· 1~-ca·11i. ..:,,,.,.,..., 
9:00-Ca.rtooll Carnlval 
9:30--llorn, " Allen 
\~ '.~!!::~;~::,~• v'f~!!~ 
[ \ :00--Doul>'• 1;,cposu,. 
11 :;;o--811rpr i .. P•~h,.. 
:~:~·:i,;:;;,tr.,';1~.,n.,n,. 
t2:45-G11!d ln1 Llgbt 
: : t?-:!n~:~ ;i~~~~ S,t",'!. 
:Z:00-1 Led Th«e~ t..l•• 
S ;Hll• ttn""""""1 
a,OU-The !4iltfonnni .. 
a:tO--'T~ , .. 41,0 •• ,.,.,,, 
• ut>-P.,ia~t•• 1\ .. 
• ·2~- -Tl,• :".cc,~• Stc,no 
J, ;~~:.:!ie ;1:~•1" 
!:!!-~~~~:;:~:~~rh•~•~t7•:~ ... 
1,00-se. n ua, 
7:30-Sport,, Suecta<'•!ar 
•:~o-,,ni11t\èr Ju~tl"" 
ll:OO-G11n !'llnn, !1\~~•!t:ep.,rU 
fl:15----Cuidlel>ln l!rowlhtJ 
l ' IZZ1'.-o;i PAG H K'l'TI et IT,\1..1,\1\1 ~ -\!t;OWU 'HE'-
1 
WCSH - Cb• nrtel 1 
e:,6-S>an 0 11 
1:60-F ar• Marien ll""" 
J:tlll-Tu<tay LJ••• Va rr .. ••J' 
9·011-lton11.e• H...,111 
9:30-Llf • nf Riln 
t l~iEfi!, ;11~ ,!u:r; .. 
! :~:~~~::~;-•~•-:-~:~ .. ~~~u <N 
t J,:,--ll C-,1,1 I'- -,.,~ 
1 l :t.10-W,•kd•J Un ii! a 
t'~1.•unn>~~•~~!~n~~u• 
l:tlU--fe••• v• •••<1-
, a .. •-.-,,., n.n~ fi"'-'l• !;g:=:::, li;'<>~l•~":.,/addJ 
5:00-Poeve', Crew 
l;311-Wltirleyhird• 
eo,;-lh,rlclel_,, t1 on1 d 
t:S"O--Cnanu, 8 "-•"• 
Jir;~~;:.~~~::: -~ ... 
111 ·1 ~--J"aok Paar Show 
WMTW - Char.r.el -S 
e U-E'arm &Ad ffo•o• 
.!',~ri~~-~-.. "~~- ~kJ'll• -
11 .O-s"oll Stol"• 81>•• 
11:!.!U-l..,,-Ti..o 1~ 
:i:oo-Ca., .. wflau 
ll.·3n-.-.u1111,o,,pl,oa•• 
1;00.--.C::a:,l&Ht. D:'l'l<I Grilf 
:;;:--l;!~b\:nJ-¾•rlftl 
2 ~11-";e.~o li:o, 
l ,OtJ-4,, .. a For 4 IJfty 
t~~if·lt~;~· Ui~i~~1~~r:;;:2~:~  New• 
11,30-'l'l:e Fllt1t~t<>~ 
Q on-77 <.un•et Rtn• 
10,oo-'l'1te»•t.ecUTU 
10:~0-.,.lle Lllw "'" Mr . .7onn 
11:IIO-'l'Om~ ......... Ha•dll>tft 
11•0'>-:",.nr•~l'-,.., 
11 • l O-J.f•. •v~~~,r-••., wutb~t 
11:16--WctrW'• Ile" llerl• 
DAY'S LUIGGl'S PIZZERIA HlJOUTIEtl8 - ffP"l'frntllll 
C.la nie. R~a• et 8111N"•"- 1,..w1~1on .. M•iirl• 
Ou•e rt d • t A.. k .. à l A M 
• l're..n-t1,t1on9 r-e111 p11 .. ,. • M<>tltttl'N 
• v • ..,.~ N"mriaehi 
'"Tfftl B P.:ST B f TA8Tl!II AN D TEST " 44 RUIII LIS BON L&:W 1STON 
PROGRAMMES DE SAMl:DI 
W08B - CbanDeJ. 1 
'r :5b-S1gD On ,S .Pr&JU 
~;~~:;:.. •.:,dd :~::• 
1:ao-ru., 
:;gg::i[!ell:~• P~:~~.,. 
10,00-stiarl ~,.; , .rhow 
10 3t>-C•rtOO<>O 
11 W--t'<>P.,• rlM ... 
11 :30-L<to• Ru.or 





li :00 TB A 
li :30-Capt al11 Gallaot -
t ,OO-Roy&! Mnunt•d Poll .. 
O ao-Hl~b • • , Patro l i;~::=~:~~.=••t.1 o.,. 
9 :~0--T&llmaa 
fl:OO-D,nnt• 
1 0:00- Ach!e••me11t 
t? ;;::=:~~:. e~;:;,:. •-
11 ·11'1-Traekdct•• 
1 1 :46-U IIC<l"',_OD Valos 
tt, 15-S!p OH 
Notre service 
de réparations 
ne laisse rien à désirer 
~ a d>et ~z un char iiMd \!:!.!'::/ a 1'f'f' aa.-.11tl~ de 
Puritan 
Chevrolet, Inc. 
67~ rue Main lewittOfl 
'nt. 4-7361 
La courtoisie de nos vendeurs 
est reconnue 
dans tout ce territoire 
